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Introduction
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Le professeur Théodore Champollion a disparu ! Mina est convaincue qu’il est arrivé quelque chose à son grand-père. Avec ses deux meilleurs amis, Mathis et Robin, elle mène l’enquête dans le musée du savant. Dans une pièce secrète, ils découvrent… une machine à remonter le temps ! Construite par Théodore, elle lui servait à explorer le passé pour y scanner des objets et exposer leur reproduction virtuelle dans son musée. Appelée Rose, la machine explique aux trois amis que le professeur est resté bloqué dans les couloirs du temps.
Pour le délivrer, une seule solution : les enfants doivent mener à bien chacun des voyages qu’il avait programmés et numériser pour le musée l’objet qu’avait prévu de rapporter le professeur. Mais attention, ils ne doivent pas rester plus de deux heures dans chaque époque.
 
Le compte à rebours est enclenché : 5, 4, 3, 2, 1… Embarque avec Mina, Mathis et Robin pour une nouvelle aventure dans le passé !
 
Mina, 12 ans
[image: images]

Mina adore son grand-père. Il faut dire qu’ils partagent la même passion pour l’Histoire. Alors, quand il disparaît, elle n’a qu’une idée en tête : le retrouver. Même si cela signifie affronter mille dangers. Heureusement qu’elle sait garder la tête froide…
 
Mathis, 12 ans
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L’aventure, Mathis en rêve. Le sportif de la bande n’a peur de rien ! Et ce n’est pas une nouvelle mission de Rose qui va l’effrayer. Plutôt foncer ! Quitte à provoquer des catastrophes… mais que ne ferait-il pas pour impressionner Mina !
 
Robin, 12 ans
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Le garçon préfère la diplomatie à la force, le calme au danger. S’il a parfois du mal à suivre ses deux amis, jamais il ne les laisserait partir sans lui.
Voyager dans le temps, au fond, c’est passionnant… et pas question de laisser Mathis faire son intéressant avec Mina !
 
Rose
La machine à remonter le temps aide les enfants dans leurs missions. Grâce à elle, ils parlent la langue de la civilisation visitée et sont en tenue d’époque. Elle leur fournit aussi des informations utiles. Mais attention, elle a son petit caractère !
 
Le GTS (Guide Temporel du Système)
Ce bracelet permet aux enfants de communiquer avec Rose et de se repérer pendant leurs missions. Il fonctionne comme un GPS, indiquant où nos trois héros se trouvent et le point R (le point de retour) où ils doivent se rendre. Il leur donne aussi des informations sur l’époque visitée.
 
*Tu trouveras les mots suivis d’une étoile expliqués par Rose à la fin du livre.
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Vive le sport
Sac sur l’épaule, Mathis quitte le collège avec ses amis. Il secoue la tête comme s’il essayait de se persuader qu’il ne rêve pas.
– Ce prof de sport remplaçant a vraiment de drôles d’idées, répète-t-il pour la troisième fois.
Robin observe Mina, impatient de voir sa réaction. Pour l’instant, cette dernière se contente de lever les yeux au ciel.
Mathis continue :
– Quand le prof a annoncé que l’activité judo commencerait demain, j’ai failli crier de joie, mais quand il a ajouté que les combats seraient mixtes, je me suis retenu d’éclater de rire.
Cette fois, Mina se fâche.
– Je ne vois pas ce que tu trouves amusant, lâche-t-elle d’une voix glaciale.
– Tu es sérieuse ? s’étonne son ami. Alors imagine un peu comment les filles vont se faire étaler par les garçons.
– Le professeur a expliqué que le judo était avant tout un sport technique et tactique, rappelle Mina. Mais j’ai peur que cette nuance échappe à ton petit cerveau.
Robin ricane doucement, ce qui ne plaît pas du tout à Mathis.
– Je ne connais qu’un seul garçon capable de perdre un combat contre une fille, affirme-t-il en jetant un regard noir à son copain.
– Et alors ? objecte Mina. Il n’y a pas de honte à être battu par une fille !
– Non, non, réplique Mathis sans conviction. Mais il n’y a pas de quoi s’en vanter non plus.
– Tu ne serais pas un peu macho ? suggère Robin.
– Pas du tout ! Je pense simplement à ces pauvres filles. Il serait plus logique qu’elles luttent gentiment entre elles.
Mina serre les poings et s’apprête à riposter. Robin se penche vers elle :
– Avant d’avoir recours à la violence pour lui prouver qu’il a tort, n’oublie pas notre mission de cet après-midi, chuchote-t-il avec humour. Nous avons besoin de lui.
Ces paroles n’échappent pas à l’oreille fine de son copain.
– Hé ! Hé ! se moque-t-il en pliant les bras pour gonfler ses biceps. Vous ne pouvez pas vous passer de moi !
Mina et Robin haussent les épaules. Il y a certains sujets qu’il vaut mieux éviter d’aborder avec Mathis.
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Précieux GTS
Quelques heures plus tard, le trio se retrouve au parc municipal. Une averse a chassé les promeneurs et les trois enfants remontent les allées désertes. Au centre du jardin s’élève le musée de Théodore Champollion. Le grand-père de Mina y a constitué une collection virtuelle de trésors archéologiques. Seulement, pour rassembler ces hologrammes uniques en leur genre, il a dû voyager plusieurs fois dans le passé… avant de rester prisonnier des couloirs du temps.
Si les enfants ont pris sa suite dans l’espoir de le libérer, eux aussi pourraient connaître un jour le même sort.
– J’espère que tout va bien se passer, murmure Robin. Nos dernières missions étaient assez musclées et nous avons failli ne pas retrouver le présent.
– Ne t’inquiète pas, lui dit Mina. Nous avons avec nous un spécialiste en arts martiaux et, par chance, c’est un garçon !
– Tu peux te moquer, lui retourne Mathis. N’empêche, j’en ai discuté avec mon père et il est d’accord avec moi.
– C’est bizarre, ça ne m’étonne pas vraiment, ironise la jeune fille.
– Les combats de judo mixtes, ça n’existe pas, insiste son ami. Tu peux vérifier.
– Et alors ? On a bien le droit d’innover de temps en temps !
– Dans ce cas précis, je n’en vois pas l’intérêt.
– Franchement, si un jour tu restes bloqué dans le passé, tu ne seras pas dépaysé, rétorque Mina.
– Hé ! Tu m’insultes, là !
– C’est toi qui me cherches !
– Pas du tout ! C’est toi qui es parano !
Robin s’interpose entre ses amis.
– Calmez-vous ! Nous arrivons au musée et ce n’est pas le moment de vous disputer.
Mina et Mathis acquiescent d’un signe de tête, mais le regard qu’ils échangent en dit long sur leur humeur.
Le trio se dirige alors vers une entrée réservée au personnel. Sans prononcer un mot, Mina compose un code sur un boîtier électronique et la porte s’ouvre. Les enfants remontent un couloir qui les conduit jusqu’au bureau du professeur Champollion. Sa petite-fille entre la première et soulève un cadre qui masque une étrange serrure. Elle y introduit son pendentif en forme de rose des vents : un passage secret apparaît et le trio pénètre dans le laboratoire de Théodore Champollion. Celui-ci renferme une machine unique au monde.
– Bonjour, les enfants ! dit une voix presque humaine.
– Bonjour, Rose, répond Robin.
Des diodes clignotent et des lumières fluorescentes dessinent de fins halos colorés du sol au plafond. La machine construite par le professeur recouvre les murs de la pièce et ses parois transparentes laissent apparaître d’innombrables composants, des cartes mères, des puces électroniques, des disques durs et des circuits imprimés, reliés entre eux par une multitude de câbles. Plusieurs caméras accrochées au plafond pivotent vers le trio. Rose voit et entend tout. Mais elle sait aussi deviner certaines choses.
– Il y a un problème ? demande-t-elle.
– Aucun, répond Robin.
– Faux, rétorque Rose. Mon logiciel d’analyse corporelle m’indique que Mathis et Mina sont fâchés.
– Nous avons un petit différend, ronchonne cette dernière.
– J’espère qu’il ne vous empêchera pas de mener à bien votre mission.
– Pas du tout, marmonne Mathis.
– J’ai tout de même des doutes, affirme Rose. Je comptais te confier le GTS mais je préfère finalement le donner à ton camarade… bien que cela ne me réjouisse pas !
– Pfff ! soupire Mathis. C’est injuste.
– Peut-être, mais c’est plus prudent.
Une trappe s’abaisse pour laisser apparaître le bracelet à l’extrémité d’une tige télescopique. Robin s’en saisit et l’accroche à son poignet.
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– Merci quand même, dit-il avec un certain plaisir à Rose. Vous me gâtez.
– Ne fanfaronne pas, car la mission qui vous attend sera périlleuse.
– P… périlleuse ? bégaye Robin.
Pour toute réponse, Rose enclenche le processus qui ouvre les portes du passé :
– Création d’une boucle temporelle de deux heures : OK. Génération du filtre holographique en cours… Ouverture de la porte : dix secondes. Époque : 1720. Lieu : île de Highborne* aux Bahamas. Objet à numériser : sabre de Barbe-Noire*.
– Barbe-Noire ! s’exclame Robin. Le pirate* !
Les lumières baissent déjà d’intensité.
– 5, 4… décompte Rose.
Au centre de la pièce, un cercle holographique multicolore se dessine.
– … 2, 1, termine la machine. Filtre temporel en place !
Le trio saute à l’intérieur du cercle et disparaît aussitôt.
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Une bande de pirates
02 h 00
 
La première impression de Mina est d’avoir été projetée dans un four. Heureusement, en ouvrant les yeux, elle découvre que Rose n’a pas commis une telle erreur ! Elle se trouve sur une plage de sable blanc baignée de soleil et bordée de palmiers. Une vision de rêve. À côté d’elle, Mathis et Robin reprennent leurs esprits. Des gouttes de sueur perlent déjà sur leurs visages ébahis. Une chaleur moite et étouffante enveloppe les trois aventuriers.
– J’aurais dû apporter mon maillot de bain, lâche Mathis.
– Vous croyez que Rose a décidé de nous offrir des vacances ? demande Robin.
– Si c’était le cas, elle ne nous aurait pas habillés de cette façon, note Mina.
Elle rajuste son chapeau à larges bords. Il s’accorde très bien avec son pantalon de velours, sa chemise couverte par un petit gilet et ses souliers en bois. Robin a également fière allure avec son bandeau rouge sur le front, sa longue veste en toile de voile sur un haut-de-chausses et ses bottes noires. Enfin, Mathis est peut-être le plus voyant des trois avec son anneau* à l’oreille gauche, son foulard rouge, sa chemise ample, sa grande écharpe autour de la taille, son pantalon large et court et ses chaussures à boucle.
– Nous sommes des pirates, murmure-t-il avec une certaine fascination.
– Et nous cherchons Barbe-Noire, rappelle Robin. J’ai lu des histoires terribles sur lui. Je n’ai pas du tout envie de lui soutirer son sabre !
Le GTS vibre au même moment. Le jeune garçon effleure le bracelet et un écran holographique apparaît au-dessus de son poignet.
 
Je vais vous donner la reproduction de la carte au trésor dessinée par Barbe-Noire. Elle vous conduira à son sabre.
Temps restant : 01 h 55 min 27 s.
 
– Ce pirate nous découpera en rondelles, gémit Robin. Nous sommes vraiment obligés de le rencontrer ?
 
Vous ne le verrez pas. Il est mort il y a deux ans, en 1718. Il a laissé son sabre fétiche avec son trésor.
Temps restant : 01 h 54 min 42 s.
 
– Génial ! se réjouit Robin. Il nous suffit de suivre la carte. C’est la mission la plus facile que nous ayons jamais eue !
 
Dans ce cas, profitez-en !
Temps restant : 01 h 54 min 18 s.
 
L’écran est remplacé par une carte de l’île sur laquelle se dessine un chemin en pointillé. Il longe la plage et s’arrête dans la crique de l’Espérance, sur la côte nord.
[image: images]

– Trop simple ! s’exclame Robin.
– En route, lance joyeusement Mina. Nous allons pouvoir découvrir ce lieu paradisiaque en récupérant cet objet.
– Vous croyez que nous aurons le temps de nous baigner ? demande Mathis en s’approchant de la mer. Regardez cette eau, elle est transparente.
– Je proposerais bien à Rose de me renvoyer dans le présent pour prendre mes palmes et mon masque de plongée, dit Robin en riant.
Tout en continuant de plaisanter, le trio suit le chemin indiqué, sans imaginer une seconde que les choses pourraient très vite se compliquer…
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Premiers indices
01 h 46
 
Les enfants marchent avec plaisir sur la plage, suivant des yeux le vol des frégates. Ces oiseaux noirs à la gorge rouge rasent la mer, plongent pour attraper un poisson, puis reprennent de l’altitude en un éclair grâce à leurs ailes immenses.
– Je vais essayer de faire des photos avec le GTS, dit Robin à ses amis. Un truc aussi perfectionné doit forcément avoir cette fonction.
– Consulte plutôt l’itinéraire, lui conseille Mina. Nous arrivons dans la crique et le point marqué d’une croix n’est plus très loin.
Robin abandonne avec regret son idée et allume le GTS. Le plan apparaît une nouvelle fois. Sur le trait en pointillé, une flèche indique l’emplacement du trio.
– Nous sommes juste à côté de la croix, constate Mathis. Mais nous ne savons pas ce qu’elle représente.
– Rose ? appelle Robin. Pouvez-vous nous expliquer exactement ce que nous devons trouver ?
Un message s’affiche sur l’écran holographique :
 
Je récupère la carte de Barbe-Noire, j’y fais apparaître votre position et vous en voulez encore davantage !
Temps restant : 01 h 43 min 18 s.
 
– Ne vous fâchez pas, intervient Mathis. D’accord, on va se débrouiller.
 
C’est ça ! Débrouillez-vous ! Et vite ! Même s’il y a du soleil sur cette île, vous n’êtes pas en vacances !
Temps restant : 01 h 42 min 40 s.
 
Et le GTS s’éteint.
– Quel sale caractère ! peste Robin. Elle devrait penser à se détendre un peu.
– Je suis d’accord avec toi, approuve Mathis. Mais on peut très bien se passer d’elle et on a tout notre temps.
Mina ne partage pas entièrement l’avis des garçons. La machine inventée par son grand-père a raison. Les minutes s’écoulent vite et ce lieu enchanteur pourrait bien leur fait oublier leur mission.
– Nous sommes ici pour trouver le trésor de Barbe-Noire, rappelle-t-elle. Ne perdons pas de vue notre objectif.
Robin hausse les épaules :
– Il faudrait savoir ce que nous cherchons. Tout ce qu’il y a sur cette carte, c’est une croix.
– Il s’agit peut-être d’un rocher, suggère Mina. D’une cabane ou d’une tombe.
– Ou d’une croix, intervient Mathis, un sourire aux lèvres. Regardez ces palmiers.
Il désigne deux arbres en haut de la plage dont les troncs penchés se croisent.
– Bien vu ! s’exclame Mina.
Le trio se dépêche de rejoindre les cocotiers. Robin est le premier à poser la main sur l’écorce. Il découvre qu’une phrase y a été gravée au couteau.
– C’est une énigme ! s’étonne-t-il.
Mina s’approche à son tour.
– « Une tortue et demie se dirige vers l’est au rythme de six pas et demi en un jour et demi, lit-elle. Combien de pas feront six tortues en neuf jours ? »
Mathis fronce les sourcils et réfléchit à haute voix.
– On pourrait peut-être enlever toutes ces moitiés. On garde une tortue qui fait six pas chaque jour. Ensuite, on multiplie par six et par neuf.
– Ton calcul ne me semble pas très juste, objecte Mina.
– Il est même complètement faux, approuve Robin.
Mathis n’apprécie pas la remarque.
– Eh ben, donne-nous la solution, toi qui es si malin !
Robin ne se démonte pas.
– Une tortue et demie multipliée par quatre est égale à six tortues.
– Évidemment, soupire Mathis en tournant le dos à ses amis. Si on peut recoller des moitiés de tortue, c’est facile.
– Elles parcourent donc au total six pas et demi multipliés par quatre, continue son ami, soit trente-neuf pas en un jour et demi. Pour trouver le nombre de pas effectués en neuf jours, il faut encore multiplier ce chiffre par six, ce qui donne… deux cent trente-quatre pas.
– Euh… je te crois sur parole, dit Mina. Mais comment se diriger vers l’est ?
Robin lui adresse un clin d’œil, puis il effleure le GTS et demande poliment :
– Chère Rose, nous aurions besoin d’une boussole. Pourriez-vous mettre cet instrument à notre disposition, s’il vous plaît ?
Un hologramme apparaît au-dessus du poignet du garçon. La boussole en trois dimensions semble totalement réelle et fonctionne aussi bien qu’une vraie.
– Deux cent trente-quatre pas vers l’est, répète Robin. En avant !
– Attends, l’arrête Mathis.
Il reste tourné vers la mer, les yeux fixés sur l’horizon.
– Ce n’est pas la peine de faire la tête parce que tu n’as pas réussi à résoudre l’énigme, se moque Robin.
Mathis tend la main et désigne un bateau aux voiles noires qui s’approche de l’île.
– Nous avons de la visite, dit-il gravement.
[image: images]
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Une visite inattendue
01 h 33
 
Le navire qui vient de mouiller dans la crique n’a pas seulement des voiles noires. Un drapeau de la même couleur, orné d’une tête de mort, flotte à l’extrémité d’un de ses mâts.
Une chaloupe est mise à la mer par cinq hommes, qui rament en direction de la plage.
Caché avec ses copains derrière les palmiers dont les troncs se croisent, Robin observe ces marins avec inquiétude.
– Partons, chuchote-t-il. Vous avez vu leur pavillon* ? Ce ne sont ni des corsaires* ni des flibustiers*, mais de vrais pirates.
– Nous le sommes aussi, rappelle Mathis. Même si je doute que nous puissions devenir amis.
– Nous devrions tenter de savoir ce qu’ils viennent faire ici, suggère Mina.
– D’accord, mais sans nous montrer, reprend Mathis. Tant qu’ils ignorent notre présence, nous ne risquons rien. Profitons de cet avantage.
La barque s’échoue bientôt sur le sable. Le chef descend en premier. Il porte un tricorne sur la tête et une redingote à manches larges et au bas évasé. Une épée et un pistolet sont accrochés à sa ceinture.
– Billot, reste garder la chaloupe ! ordonne-t-il d’une voix de femme, autoritaire. La Balafre, Juan et Samson, avec moi.
Derrière les palmiers, Mathis ne cache pas son étonnement.
– Leur chef est une fille ! s’exclame-t-il.
– Et alors ? demande Mina.
– Alors nous n’avons rien à craindre, répond son ami.
– Oh non, soupire Robin. Il recommence.
Désespéré, il frappe le tronc du palmier avec son poing. L’arbre tremble et une noix de coco s’écrase aux pieds de Mathis.
– Hé ! Fais un peu attention ! râle-t-il.
– Chuuut ! réclame Mina. Les pirates vont nous repérer.
La Balafre vient en effet de se tourner vers la cachette du trio.
– Il y a quelque chose là-bas, dit-il en empoignant son sabre. J’y vais.
Il n’a pas fait trois pas que la lame d’une épée siffle devant son nez. Il est désarmé en un éclair et le canon d’un pistolet se pose sur sa gorge.
– Ici, c’est moi qui donne les ordres, lui rappelle la jeune femme d’un ton ferme. Un pas de plus et tu es mort.
– À… à vos ordres, capitaine Bonny*, bafouille le pirate.
– Je préfère entendre ça, se réjouit sa chef en abaissant son arme.
Puis elle sort une carte de sa poche et désigne les cocotiers.
– Ils ressemblent à la croix tracée sur le plan que j’ai dérobé à Barbe-Noire avant sa mort, poursuit-elle. Allons voir ça de plus près. Mais prudence ! Je me méfie de ce vieux brigand et des pièges qu’il pourrait avoir tendus pour protéger son trésor.
Elle sépare ses hommes en deux groupes. Le premier s’avance à droite des cocotiers, le second à gauche. Quand ils arrivent au pied des arbres, l’endroit est désert. Ils découvrent seulement la phrase gravée sur le tronc, phrase que les pirates jugent bien énigmatique.
– Elle me donne mal à la tête rien qu’en la lisant, marmonne Samson. On ne pourra jamais résoudre ce mystère.
Face à cet excès de pessimisme, Anne Bonny esquisse un sourire malin. De la pointe de son épée, elle désigne des traces de pas dans le sable. Ils s’éloignent vers la forêt.
– Il y a trois empreintes différentes, dit-elle. Inutile de se fatiguer à résoudre cette énigme. J’ai le sentiment qu’en suivant cette piste, nous nous rapprochons du trésor que nous sommes venus chercher.
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Nouvelle découverte
01 h 23
 
Le trio continue d’avancer vers l’est grâce à la boussole générée par le GTS. En tête du groupe, Robin compte ses pas :
– 156, 157, 158…
– À cause de toi, je suis sûr que les pirates nous ont repérés, lui reproche Mathis.
– 162… Nous sommes partis à temps, répond Robin. 163, 164… Ils ne nous ont pas vus.
– Je n’en suis pas certain. Et cette femme pirate avait une carte. Je parie qu’elle cherche le même trésor que nous.
– 176, 177… alors il suffit de le trouver avant elle et ses hommes… 178…
– Sauf si elle nous rattrape, signale Mathis en jetant un œil inquiet derrière lui.
– 183… On dirait que cette fille te fait peur !
– Absolument pas ! Je reste sur mes gardes, voilà tout.
– Mais oui, bien sûr, se moque Robin… Euh… Zut ! J’en étais à combien ?
– 191, intervient Mina. Arrêtez de vous disputer et concentrez-vous.
Le trio poursuit sa progression au milieu de la végétation dense, ombragée par de hauts palmiers. Des oiseaux multicolores s’envolent sur leur passage en lâchant des cris étranges. D’autres animaux, plus discrets, s’éloignent dans des bruissements de feuilles.
– 224, 225… continue de compter Robin.
Les enfants se trouvent à présent au cœur d’une véritable jungle. Ils doivent écarter de larges feuilles de bananier pour parcourir les derniers pas.
– 231… Han ! Il nous faudrait une machette !... 232… 233… et 234 !
Robin s’arrête au beau milieu de cette forêt tropicale chaude et humide. Au pied d’un cocotier, un petit singe l’observe avec curiosité.
– Regardez comme il est mignon, s’extasie le garçon.
– Super, on a trouvé un singe, soupire Mathis en s’essuyant le front. Qu’est-ce qu’on fait, maintenant ?
[image: images]

Mina tourne sur elle-même.
– Il doit bien y avoir un indice quelque part.
– À part des bananiers et des lianes, je ne vois rien, ronchonne Mathis. Robin s’est encore trompé.
Ce dernier, qui essayait de caresser le singe, se redresse et prend un air offusqué.
– C’est faux ! proteste-t-il en frappant plusieurs fois du pied. J’ai parfaitement compté 234 pas !
Le sol renvoie alors un son creux.
– Hé ! s’exclame Mina. Il y a quelque chose là-dessous.
Elle s’accroupit et écarte les feuilles, aussitôt aidée par ses deux amis. Une pierre plate et rectangulaire apparaît, sur laquelle est gravée une phrase : « Ici dort un mystère qui ne demande qu’à se réveiller. »
– Je m’en charge, annonce Mathis en poussant Robin.
D’un œil interloqué, le petit singe le regarde glisser ses doigts sous la pierre et commencer à la soulever. Mathis serre les dents, son visage rougit, mais il parvient à la faire basculer.
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Sous la menace
01 h 16
 
Cachés derrière un bosquet, Anne Bonny et ses pirates observent avec attention les trois enfants.
– J’ai l’impression qu’ils ont découvert ce que nous cherchions, chuchote la jeune femme en se frottant les mains.
– Maintenant, on peut découper ces morveux ? s’impatiente la Balafre, son coutelas* entre les dents.
– On les fait d’abord prisonniers, ordonne Anne Bonny. On pourrait avoir besoin d’eux.
Les pirates quittent aussitôt leur cachette en brandissant leurs armes. Mathis, Robin et Mina se retournent d’un bond, comme le petit singe qui leur tient compagnie. Incapables de bouger, les yeux écarquillés, ils fixent les hommes qui se ruent vers eux. Quand ils pensent enfin à s’enfuir, il est trop tard : les solides poignes de Samson et Juan s’abattent sur eux. La Balafre, lui, chasse le singe d’un coup de pied. L’animal pousse un cri et grimpe se réfugier au sommet du palmier le plus proche.
– Ha ! Ha ! se réjouit le pirate. Opération réussie !
Son chef les rejoint d’un pas tranquille.
– Je m’appelle Anne Bonny et vous êtes mes prisonniers, annonce-t-elle au trio. Que faites-vous ici ? Êtes-vous des corsaires ou des flibustiers ?
– Non, non… nous sommes des pirates en mission d’exploration, ment Mina. Notre capitaine a accosté de l’autre côté de l’île.
– Ne seriez-vous pas plutôt à la recherche d’un certain trésor ?
– Un trésor ? fait semblant de s’étonner Robin. Si c’était le cas, nous aurions une carte. Vous pouvez nous fouiller, nous n’en possédons aucune.
– Nous verrons cela plus tard, dit la pirate avec un sourire. Pour l’instant, jetons un œil à votre découverte.
Elle se penche au-dessus du trou que cachait la pierre. Elle en sort un coffret à l’intérieur duquel se trouve un parchemin roulé.
– Nous l’avons déniché par hasard, affirme Mathis.
– Silence ! rugit la Balafre en pointant son coutelas vers sa gorge. Tu parleras quand le capitaine Bonny te posera une question.
La jeune femme déroule le parchemin… et son sourire s’efface.
– Décidément, ce diable de Barbe-Noire aime les mystères, grommelle-t-elle.
Voyant que ses hommes attendent une explication, elle se met à lire à voix haute :
– «Lors de mon dernier voyage pour rejoindre cette île, j’ai essuyé pas mal de mauvais temps. Il y a eu sept demi-journées de pluie. Heureusement, quand il pleuvait le matin, il faisait beau l’après-midi. Et nous avons eu cinq matinées et six après-midi ensoleillés. Trouvez combien il y a eu de journées entières sans pluie, multipliez ce chiffre par cent et vous aurez le nombre de pas qu’il vous faut parcourir vers le sud pour découvrir mon trésor. »
Les pirates blêmissent.
– Pour un mystère, c’est un mystère, lâche Juan.
– C’est la preuve qu’il ne faut pas naviguer pendant la saison des pluies, commente la Balafre.
– Mon mal de crâne revient, ajoute Samson.
Les hommes se tournent rapidement vers leur chef. Cette dernière se racle la gorge et commence un laborieux calcul.
– Je dirais que sept demi-journées font à peu près trois jours…
– Plutôt quatre, l’interrompt la Balafre.
– Tu insinues que je ne sais pas compter ? se fâche Anne Bonny.
– Pas du tout, capitaine. Je voulais seulement vous aider.
– Il y a aussi cette histoire des cinq matinées ensoleillées, intervient Juan.
– Chaque chose en son temps, l’arrête son capitaine.
– Et les six après-midi, on en fait quoi ? questionne tout de même Samson.
– Faut les retrancher ! affirme la Balafre.
– C’est ta tête que je vais retrancher, imbécile ! lance Anne Bonny.
– Alors, faut les ajouter, suggère Juan.
Les pirates se rassemblent autour de leur capitaine qui ne parvient plus à se faire entendre. Chacun y va de sa proposition farfelue.
– À cause de vous, je dois recommencer mes calculs ! se plaint Anne Bonny.
 Mathis se penche alors vers Mina et Robin.
– Ils ne nous surveillent plus, chuchote-t-il. Profitons-en !
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Ça chauffe !
01 h 05
 
Lentement, les trois amis reculent d’un pas. Puis d’un autre… quand la Balafre se retourne d’un bond.
– Les prisonniers tentent de s’enfuir ! s’écrie-t-il en tirant son sabre.
Anne Bonny brandit déjà son pistolet.
– Un geste de plus et vous êtes morts, dit-elle aux enfants.
Les membres du trio n’osent plus bouger, tétanisés par la peur.
– Maintenant, je compte jusqu’à trois, prévient-elle en visant Mathis. Si vous ne me donnez pas la réponse à l’énigme, j’abats ce garçon.
– V… vous ne feriez pas ça, bafouille Mathis.
– Un…
Robin pose une main sur son front et ferme les yeux pour se concentrer.
– Au total, réfléchit-il à mi-voix, Barbe-Noire a passé sept plus cinq plus six demi-journées sur son bateau. C’est-à-dire dix-huit demi-journées, soit neuf jours.
– Deux… continue Anne Bonny.
– Dépêche-toi, Robin, supplie Mathis.
– Si sept demi-journées ont été pluvieuses sans jamais être consécutives, reprend son ami, seules deux journées ont pu être entièrement ensoleillées.
Anne Bonny s’apprête à tirer.
– Tr…
– La réponse est deux ! la coupe Robin. Deux multipliés par cent égalent deux cents. Il faut donc faire deux cents pas vers le sud !
La chef des pirates paraît satisfaite de la réponse. Elle range son pistolet, sort sa boussole… et agrippe Robin par le col de sa chemise pour l’entraîner avec elle.
– J’espère pour toi que tu as raison, lui murmure-t-elle d’un ton menaçant.
Puis elle se tourne vers ses hommes.
– Débarrassez-vous des deux autres. Nous n’avons plus besoin d’eux.
Mathis et Mina sentent leur sang se glacer. L’air réjoui, les trois pirates s’avancent vers eux, armes à la main.
– Enfin un peu d’action, se délecte la Balafre.
Une noix de coco s’écrase alors sur le sol à côté de lui.
– Qui a osé tenter de m’assommer ? enrage l’homme.
Il lève les yeux vers les palmiers et aperçoit le singe qu’il avait chassé. Celui-ci se cache dans les feuilles en poussant des cris qui ressemblent à des rires moqueurs.
– Tu vas voir de quel bois je me chauffe ! prévient la Balafre.
Il sort son pistolet et tire en direction du sommet de l’arbre. La puissante déflagration résonne dans toute l’île… mais le pirate affiche un air déçu en constatant que le singe ne tombe pas comme il l’espérait.
Au contraire, la tête de l’animal apparaît entre les feuilles en compagnie d’une bonne dizaine de ses congénères.
– A… attention ! bafouille la Balafre.
Il n’a pas le temps d’en dire plus. Une noix de coco rebondit sur son front. Le pirate lâche son arme et s’écroule sur le sol. À la vue de la mésaventure de leur compagnon, Juan et Samson ne peuvent s’empêcher d’éclater de rire. Mais d’autres projectiles quittent déjà le sommet de l’arbre et s’écrasent sur leur crâne. Les deux hommes rejoignent la Balafre.
– Maudites bestioles ! peste Anne Bonny.
Elle saute à droite, puis à gauche, évitant deux noix de coco lancées par les singes. Les tirs cessent : visiblement, les animaux sont à court de munitions.
– Plus un geste ! menace Mathis, après s’être emparé d’un sabre sur le sol.
– Tu es déjà mort ! lui retourne la chef des pirates.
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Elle brandit son épée et se rue vers le jeune garçon. Elle manie son arme avec une habileté et une rapidité impressionnantes. Mathis pare tant bien que mal les coups… mais se retrouve très vite acculé contre un tronc d’arbre. La femme le désarme d’un coup de pied dans le poignet et, après un ultime sourire, s’apprête à l’embrocher… avant que ses yeux ne se ferment et qu’elle ne tombe à terre.
Derrière elle, Mina se frotte les mains. Elle a récupéré une noix de coco sur le sol et vient de la lancer avec une précision redoutable !
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Un lieu étrange
00 h 56
 
Les enfants s’éloignent au plus vite. Ils partent vers le sud en comptant chacun de leurs pas.
– Dépêchons-nous, rappelle Mathis. Anne Bonny et ses pirates ne vont sûrement pas tarder à se réveiller.
– Aurais-tu peur d’une fille ? se moque Mina.
– 89, 90… Tu n’as pas aimé perdre ce combat d’escrime mixte ? insiste Robin.
– Tu ferais mieux de te concentrer au lieu de dire des bêtises, se vexe son ami.
Le clin d’œil qu’échangent Mina et Robin n’arrange rien à son humeur. Mathis garde le silence durant une bonne centaine de pas. Le trio arrive bientôt au pied d’une falaise. L’endroit ressemble à un cul-de-sac.
– 194, 195, 196… compte Robin. Hé ! Qu’est-ce que c’est ?
L’entrée d’une grotte se dessine entre les roches. Robin s’arrête au deux centième pas.
– Vous croyez que le trésor se trouve là-dedans ? demande Mina en désignant la cavité obscure.
Du bois a été entreposé près de la grotte. Ainsi qu’un vieux tonneau.
– L’endroit semble habité, signale Robin. Notre prochain indice pourrait bien être une personne.
Mathis s’avance vers l’entrée et place ses mains autour de sa bouche :
– Héhooo ! Y a quelqu’un ?
Une voix lui répond aussitôt :
– Oui, il y a vous.
– Euh… je demandais si quelqu’un était à l’intérieur, reprend Mathis.
– Ah non, à l’intérieur, il n’y a personne, affirme la voix.
– Mais je vous entends ! C’est donc qu’il y a quelqu’un !
– Si vous le savez, pourquoi posez-vous la question ? Et comment pouvez-vous être certain d’être à l’extérieur ? C’est peut-être moi qui y suis et vous qui êtes à l’intérieur.
– C’est un fou, murmure Mathis à l’oreille de Mina.
– Aucun doute, approuve-t-elle.
Un homme quitte la grotte. Il est maigre et vêtu de guenilles. De ces yeux creusés, cernés de noir, il dévisage les trois enfants.
– Maintenant que nous sommes tous au même endroit, dit-il, ce sera plus simple.
Devant son allure cadavérique, Mina déduit qu’il vit ici depuis longtemps.
– Vous ne connaîtriez pas un certain Barbe-Noire ? tente-t-elle.
– Barbe-Noire ! répète-t-il. Barbe-Noire ! Barbe-Noire !
Ses yeux caverneux s’agrandissent comme si de vieux souvenirs envahissaient son cerveau.
À deux cents pas de là, Anne Bonny est la première à rouvrir un œil. Elle porte une main à son crâne, lâche un juron et récupère son couvre-chef. Elle se relève en remettant son tricorne sur sa tête. Puis elle s’approche de ses hommes toujours étendus sur le sol et leur décoche quelques coups de pied dans les côtes.
– Debout, bande de mauviettes ! râle-t-elle. Retrouvez-moi ces morveux, que j’aie le plaisir de les écorcher vifs !
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Marchandages
00 h 49
 
– Barbe-Noire ! s’écrie encore l’homme. C’est lui qui m’a marronné* sur cette île. Il m’a dit : « Rascasse, je te condamne à rester ici pour surveiller mon trésor. »
– Vous savez donc où il se trouve, monsieur Rascasse ? tente Mina.
– Comment connaissez-vous mon nom ? s’étonne l’homme.
– Vous venez de le dire !
– Vraiment ? C’est incroyable, je l’avais oublié depuis des années.
Mathis se penche vers Robin :
– Je pense qu’il a vécu trop longtemps seul sur cette île.
– Son cerveau est cuit, approuve Robin.
Mina adresse un regard sévère aux garçons et interroge à nouveau Rascasse.
– Barbe-Noire vous aurait-il laissé un message ?
L’homme se frappe le front.
– C’est cela ! Il voulait que je reste ici pour transmettre un message ! Euh… vous me vendriez votre chapeau ?
Mina ne sait plus quelle stratégie adopter pour soutirer des informations à son étrange interlocuteur.
– Accepte sa demande, suggère Robin. Tu exigeras qu’il te donne l’emplacement du trésor en échange de ton chapeau.
Mina remet son couvre-chef à Rascasse. Celui-ci l’inspecte sous toutes les coutures.
– On perd du temps, s’impatiente Mathis. Les pirates vont rappliquer.
– Finalement, je préfère votre veste, dit Rascasse en s’avançant vers Robin. Je vous l’échange contre ce chapeau.
– D’accord, d’accord, répond le garçon en lui tendant son vêtement. Et maintenant, comment comptez-vous me l’acheter ?
Rascasse hoche la tête de droite à gauche.
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– Ah non, je ne vous dois rien. Je vous ai troqué cette veste contre mon chapeau.
– Ce n’était pas le vôtre ! Vous ne l’aviez pas payé ! proteste Robin.
– C’est normal, je ne l’ai finalement pas pris, déclare Rascasse. C’est cette veste qui m’intéressait. Mais j’espère que votre chapeau vous plaît.
– M… mais c’est le chapeau de Mina !
– Alors, redonnez-le-lui si vous ne voulez pas le lui acheter, s’offusque l’homme.
– Ça n’a aucun sens ! enrage Robin. Ce type va me rendre fou.
Rascasse lève la main pour réclamer le silence. Il tend l’oreille et demande avec un large sourire :
– Vous attendez des amis ?
– N… non, bredouille Mathis.
– Pourtant, j’entends plusieurs personnes approcher. Avoir autant de visites après toutes ces années de solitude, c’est mon jour de chance.
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Des pirates aux trousses
00 h 43
 
– 198, 199… et 200 ! annonce Anne Bonny. Nous y sommes.
Les pirates la regardent avec admiration, estimant que sa capacité à compter au-delà de dix justifie amplement son statut de chef.
– Fouillez cette grotte, ordonne la jeune femme. Je parie que les morveux s’y cachent.
Les trois hommes extirpent leurs armes et se précipitent dans la caverne en hurlant.
– Ils vont regretter d’avoir croisé mon chemin, promet Anne Bonny en affichant un rictus féroce.
Mais ses pirates ressortent bientôt de la grotte en silence. La Balafre s’avance vers son chef avec l’air piteux du chien qui n’a pas trouvé le bâton que son maître lui a lancé.
– Il n’y a personne là-dedans, dit-il d’une voix blanche. Juste un vieux squelette au fond. Sans doute un naufragé.
Anne Bonny vire au rouge vif et agrippe le pirate à la gorge.
– Où sont-ils ? hurle-t-elle aux oreilles du pauvre homme.
Les tympans en mauvais état, la Balafre est bien incapable de répondre. Heureusement pour lui, Juan repère des tiges de canne à sucre brisées.
– Ils sont partis par ici !
 
En effet, non loin de la terrible bande de pirates, le trio continue de s’enfoncer dans l’épaisse végétation tropicale.
– Pourquoi ne voulez-vous pas attendre nos visiteurs ? demande encore Rascasse.
– Ce sont des ennemis de Barbe-Noire, lui répète Mina.
Et elle le pousse pour le faire avancer plus vite.
– Mais les ennemis de mon ami ne sont pas forcément mes ennemis, conteste Rascasse. Et si vous-même n’êtes pas amis avec les ennemis de mon ami, cela ne signifie pas que je dois faire confiance aux ennemis des ennemis de mon ami qui lui-même ne s’est pas comporté avec moi en véritable ami.
– Faites-le taire, se plaint Robin.
– Courez ! réclame Mathis. Sinon les pirates vont nous rattraper. Je les entends, ils gagnent du terrain.
Seulement, au lieu d’accélérer, Rascasse ralentit.
– J… je n’ai plus de souffle, dit-il.
Mina interroge ses deux camarades d’un signe de la tête. S’ils abandonnent cet homme, ils ne trouveront jamais le trésor. S’ils restent ici, les pirates les trucideront.
– Je vais continuer à courir seul pour entraîner Anne Bonny et sa bande après moi, propose Mathis. Cachez-vous dans la végétation et laissez-les passer.
– Non ! proteste Mina. Je ne suis pas d’acc…
– Nous n’avons pas le choix, et je suis le plus rapide.
– Mais s’ils te rattrapent ? s’inquiète Robin.
– Je parviendrai à les semer. On se retrouve à la crique de l’Espérance, près des arbres en croix.
– Sois prudent, lui lance Mina.
Les enfants entraînent Rascasse avec eux sous le feuillage d’un imposant massif d’hibiscus, pendant que Mathis reprend sa course en faisant un maximum de bruit pour attirer les pirates à sa suite.
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Trous de mémoire
00 h 37
 
Mina et Robin sentent les battements de leur cœur s’accélérer.
– J’entends des bruits, droit devant ! lance la Balafre. On les tient !
Anne Bonny et ses hommes passent à la hauteur des enfants sans les voir. Ces derniers, dissimulés dans les feuillages en compagnie de Rascasse, retiennent leur souffle. Ils attendent que leurs ennemis s’éloignent. Ces quelques secondes leur paraissent interminables.
– C’est bon, lâche enfin Robin. Ils sont partis.
– Pourvu que Mathis leur échappe, songe Mina à mi-voix.
Les deux enfants se tournent alors vers Rascasse.
– Nous devons trouver le trésor de Barbe-Noire, lui rappelle Robin.
– Savez-vous où il est caché ? insiste Mina.
Rascasse pose ses doigts sur ses tempes, faisant indiscutablement un gros effort de mémoire.
– Oui, je me souviens, maintenant, dit-il. Barbe-Noire m’a puni.
Il explique aux enfants qu’il était cambusier* sur le navire du célèbre pirate. Responsable des réserves, il n’a pas résisté à la tentation de voler un jour une bouteille de rhum.
– J’avais le mal du pays, affirme l’homme. J’avais besoin de me remonter le moral.
– Et Barbe-Noire vous a surpris, devine Mina.
– Quand son épée s’est posée sur ma gorge, j’ai cru que mon heure était arrivée, avoue Rascasse.
Mais avant de le tuer, le pirate lui a offert de prononcer ses dernières paroles.
– Réfléchis bien à ce que tu vas dire, m’a conseillé Barbe-Noire, car si c’est la vérité, je te pends, et si c’est un mensonge, je te jette aux requins.
– Qu’avez-vous dit ? demande aussitôt Mina.
– Que j’allais être jeté aux requins, bien sûr !
– Génial ! s’exclame Robin. Ainsi, si vous disiez vrai, il devait vous pendre, mais s’il vous pendait, alors c’était un mensonge et il devait vous offrir aux requins. Barbe-Noire était coincé.
– Il adorait les énigmes et, comme j’ai résolu celle-ci, il m’a laissé la vie sauve… mais il m’a abandonné sur cette île avec pour mission de poser une énigme à ceux qui se présenteraient à moi.
– Allez-y, nous vous écoutons ! s’impatiente Robin.
Rascasse baisse la tête, visiblement très ennuyé.
– Euh… C’est-à-dire… Depuis toutes ces années, à vivre seul ici, j’ai oublié l’énigme, avoue-t-il d’une toute petite voix.
– C’est un cauchemar ! se désespère Robin.
 
Pendant que son copain songe sérieusement à frapper sur le crâne de l’ancien cambusier pour y remettre de l’ordre, Mathis, lui, continue de courir dans la forêt. Hélas, en s’ouvrant un chemin, il facilite la tâche de ses poursuivants. Armés de leurs épées, ils n’ont aucun mal à écarter la végétation sur leur passage. Les pirates gagnent vite du terrain.
– J’en aperçois un ! annonce la Balafre.
La bonne nouvelle motive encore davantage les hommes d’Anne Bonny. Celle-ci, agile et rapide, passe en tête.
Avalant de grandes bouffées d’air frais, Mathis continue de courir, le visage fouetté par les feuilles et les branches. Il sent ses poursuivants proches de lui et se retourne pour juger de son avance. Erreur ! Son regard croise celui d’Anne Bonny : les yeux remplis de fureur de la pirate l’hypnotisent littéralement… et il bute dans une racine !
– Nooon ! hurle-t-il en tendant les bras devant lui.
Durant quelques secondes, il a l’impression d’être un avion qui a perdu son train d’atterrissage. Le contact avec le sol est douloureux.
Sonné, il demeure allongé et immobile… le temps de reprendre ses esprits et de se souvenir qu’il n’a pas intérêt à rester dans les parages. Il rouvre les yeux et s’apprête à se relever, quand la pointe d’une lame effleure le bout de son nez, au point de le faire loucher !
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Il y a un os
00 h 32
 
Robin commence à perdre patience :
– Faites un effort, monsieur Rascasse ! Vous devez bien vous souvenir au moins d’un détail !
– Je n’ai pas perdu la tête au point d’avoir tout oublié, se vexe l’homme. Évidemment que je me rappelle un détail !
– M… mais pourquoi ne pas nous l’avoir donné plus tôt ?
– Vous ne me l’avez sans doute pas demandé.
– Grrr ! Je craque !
Mina calme son ami et s’adresse à son tour à Rascasse.
– Quel est ce détail dont vous vous souvenez ? demande-t-elle d’une voix douce.
– Euh… il faut retourner dans ma grotte. C’est là qu’est caché le trésor de Barbe-Noire.
– Mais nous en venons ! enrage Robin.
– Vraiment ? s’étonne Rascasse. C’est bien dommage, car nous avons perdu beaucoup de temps. Vous devriez mieux vous organiser.
Le jeune garçon serre les dents et tente de se maîtriser.
– Je parie qu’il raconte encore n’importe quoi, murmure-t-il à l’oreille de Mina.
– C’est possible, admet cette dernière, mais nous sommes obligés de courir ce risque. Le temps presse et nous n’avons toujours pas scanné l’objet, nous ignorons où se trouve le point R et nous devons aussi rejoindre Mathis à la crique.
Devant ce programme très chargé, Robin se sent pris d’un vertige.
– Nous n’y arriverons jamais, lâche-t-il. Nous allons rester bloqués sur cette île.
– Ne vous inquiétez pas, le rassure Rascasse dans un large sourire édenté. Je serai là pour vous tenir compagnie.
– Génial, marmonne Robin. Allez, on retourne à votre grotte.
– Pour quelle raison ?
– Le trésor ! hurle le garçon en empoignant le vieil homme pour l’obliger à avancer.
– Ah oui ! Je me souviens ! Je me souviens même très bien !
– Je l’espère pour vous, ajoute Robin.
Les deux enfants et Rascasse reviennent donc sur leurs pas. Ils se hâtent de suivre le passage à présent largement ouvert dans la végétation. Très vite, ils aperçoivent l’endroit où ils ont rencontré l’ancien cambusier de Barbe-Noire.
– Ça fait plaisir de rentrer chez soi, se réjouit celui-ci.
Robin se tourne vers Mina et visse son index sur sa tempe. Celle-ci hausse les épaules et les deux amis suivent l’homme à l’intérieur de la grotte. Ils s’avancent dans l’obscurité, accompagnés par l’écho de leurs pas.
– On n’y voit rien, se plaint Robin.
Sa voix tremblante trahit sa peur. Rascasse allume alors une torche… mais la lumière fait apparaître un squelette assis au fond de la grotte.
– Aaah ! hurle Robin. Au secours ! Je veux sortir d’ici !
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Mina le retient à temps. Devant eux, le squelette prend une couleur orangée.
– Q… qui est-ce ? bafouille Robin.
– Un prisonnier que Barbe-Noire avait oublié dans la cale de notre navire. Quand il l’a retrouvé dans cet état, il a eu l’idée de s’en servir.
– S’en servir ? s’étonne Mina. Pour en faire quoi ?
– Ça, je ne me le rappelle pas, répond Rascasse.
– Ah non ! s’emporte Robin. Vous n’allez pas recommencer. J’en ai assez que vous jouiez au chat et à la souris avec nous !
Le visage du vieux pirate s’illumine aussitôt.
– Le chat et les souris ! s’exclame-t-il. J’ai retrouvé l’énigme !
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Bonny la sanguinaire
00 h 23
 
Anne Bonny n’est pas d’humeur à plaisanter. Elle est venue sur cette île pour y chercher le trésor de Barbe-Noire et, au lieu de ça, elle se fait ridiculiser par une bande de jeunes pirates sortis de nulle part. Elle sent encore la bosse qui pointe derrière sa tête, ce qui contribue à amplifier sa colère.
– Tu as deux solutions, dit-elle à Mathis. Tu me révèles l’endroit où est caché le trésor et tu meurs rapidement… ou tu te tais et tu meurs lentement dans d’horribles souffrances.
Le jeune aventurier avale péniblement sa salive pendant que Samson termine de lui ligoter solidement les mains derrière le dos. Il ne peut pas s’empêcher de regretter d’avoir quitté le présent.
– D… dans le second cas, tente-t-il, vous ne saurez rien à propos du trésor.
– Je n’en suis pas certaine, avance Anne Bonny en sortant un coutelas de sa poche. L’avantage de la mort lente et douloureuse, c’est qu’elle nous ramène toujours à la première solution. Car je ne vais pas commencer par te couper la langue, je m’occuperai avant de tes doigts. Crois-moi, tu finiras par parler.
« Une cinglée ! Je suis en face d’une cinglée ! songe Mathis. Il faut absolument que je trouve un moyen de sortir de là. »
– Après les doigts, je te taillerai… les oreilles, annonce-t-elle.
Ses hommes éclatent de rire et s’assoient pour assister au spectacle. Les genoux de Mathis se mettent à trembler. Et ses dents s’entrechoquent. Très sûre d’elle, Anne Bonny s’approche de lui, la pointe de son coutelas en avant. Un rayon de soleil transperce la végétation et vient se refléter sur l’acier soigneusement affûté.
– P… pitié, supplie Mathis, terrorisé.
 
Dans la grotte de Rascasse, Mina et Robin sont sur le point de découvrir le trésor de Barbe-Noire.
– La tête de ce squelette est un mécanisme qui permet d’ouvrir un passage secret, leur apprend le vieux pirate. Il suffit pour cela de la tourner dans le sens des aiguilles d’une montre.
– Je ne vois pas en quoi les mots chat et souris lui ont rappelé tout cela, chuchote Robin.
 – C’est bien ce qui m’inquiète, avoue Mina. Je crains qu’il ne délire complètement.
Imperturbable, Rascasse poursuit :
– Pour savoir combien de tours le crâne doit effectuer, vous devez répondre à cette question : si trois chats attrapent trois souris en trois jours, combien faut-il de chats pour attraper cent souris en cent jours ?
– C… c’est une blague ? demande Robin.
– Pas du tout, affirme l’homme. Barbe-Noire a bien précisé que si celui qui veut ouvrir le passage fait un tour de trop, ou s’il s’arrête avant le chiffre exact, la grotte s’écroulera, et le trésor sera à jamais enfoui… avec le pilleur, bien entendu.
Mina et Robin échangent un regard angoissé.
– Vous pouvez répéter l’énigme ? demande le garçon.
– Euh… quelle énigme ? questionne à son tour le vieil homme, amnésique.
Robin se mord les lèvres.
– Je vais faire un malheur, prévient-il.
– Laisse tomber, lui dit Mina. J’ai retenu l’énigme. Trois chats, trois souris, trois jours… pour arriver à cent, il faut multiplier trois par trente-trois virgule trois, trois, trois, trois…
– Impossible, intervient Robin. C’est un chiffre infini.
– Alors, on divise d’abord tout par trois, reprend Mina. On obtient un chat, une souris, un jour… et on multiplie par cent. Ça donne : cent chats, cent souris, cent jours. Il faut faire cent tours.
La jeune fille se précipite vers le squelette.
– Attends ! la retient Robin. Il y a un piège.
– Quel piège ?
– Je ne sais pas. Ça me semble trop simple.
– On perd du temps, s’impatiente Mina.
Elle avance sa main vers le crâne.
– C’est avant tout une question de logique, affirme Robin.
Mina hésite. Elle regarde son ami se prendre la tête à deux mains.
– Si trois chats attrapent trois souris en trois jours, ça ne signifie pas qu’un chat attrape une souris en un jour, s’exclame-t-il. Voilà le piège ! Ça veut dire que trois chats attrapent une souris par jour et qu’ils pourront capturer cent souris en cent jours. Il ne faut donc pas plus de chats pour arriver à ce résultat. La réponse est trois !
– T… tu en es sûr ? doute encore Mina.
– Fais-moi confiance, insiste le garçon. Trois tours. Pas un de plus.
Mina ferme les yeux, inspire profondément, puis elle pose la paume de sa main sur le haut du crâne du squelette. Deux de ses doigts s’enfoncent dans les cavités orbitales. La jeune fille ne peut réprimer une grimace de dégoût… avant de commencer à tourner.
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  Mathis passe aux aveux

  
    00 h 17

     

    Anne Bonny se frotte les mains. Son prisonnier n’a pas été long à parler. À présent, elle sait qu’il a rendez-vous avec ses amis dans la crique, près des palmiers en croix. Inutile, donc, qu’elle se fatigue à poursuivre ces sales gamins : ce sont eux qui vont venir à elle.

    Mathis, lui, s’en veut terriblement d’avoir mis Mina et Robin en danger. Mais il espère que ces aveux lui permettront d’obtenir l’indulgence d’Anne Bonny.

    – Nous n’avons plus besoin de lui, dit la Balafre en le désignant.

    – S’il vous plaît… gémit le jeune garçon. Laissez-moi partir.

    – Tu me crois assez stupide pour te libérer et te donner l’occasion d’avertir tes amis ? lui lance la femme pirate. Mais rassure-toi, je tiens toujours parole et tu mourras sans souffrir. Ce sera ta récompense.

    – Bien causé, chef, approuve Samson.

    – Seulement, tu devras patienter un peu, reprend Anne Bonny. Nous allons retourner ensemble près des palmiers en croix, car je veux que tes amis te voient en arrivant. Sinon, ils pourraient s’enfuir.

    La Balafre pousse un soupir. Pour lui, faire traîner une exécution, c’est un peu comme avoir une bonne bouteille de rhum dans la poche et s’interdire d’y toucher.

    – Je te laisserai lui régler son compte, lui confie Anne Bonny.

    Le pirate retrouve aussitôt le sourire… et Mathis pâlit.

     

    Pendant ce temps, Mina vient de tourner pour la troisième fois le crâne. Un lourd grondement résonne et fait trembler les murs. Elle s’éloigne du squelette, hésitant à s’enfuir. Mais un rocher s’écarte lentement au fond de la grotte. Un passage apparaît, en partie obstrué par d’épaisses toiles d’araignées. Mina reprend espoir. À l’inverse, Robin blêmit :

    – J… je t’attends ici, ânonne-t-il en fixant les toiles.

    – Ha ! Ha ! pouffe Rascasse. Tu es un sacré froussard !

    Voyant que son ami est incapable d’avancer, Mina lui saisit le poignet.

    – Passe-moi le GTS.

    – Mais… mais que va dire Rose ? s’inquiète Robin.

    – On verra ça plus tard, répond Mina. On n’a plus le temps de discuter.

    Elle ouvre le bracelet et le referme sur son poignet. Puis elle se faufile la première dans l’étroit passage.

    Rascasse se moque encore une fois de Robin et se glisse entre les toiles d’araignées pour pénétrer à son tour dans le repaire secret de Barbe-Noire. Il descend quelques marches sculptées dans la roche et retrouve Mina, qui s’est arrêtée à l’entrée de cette seconde caverne. Celle-ci est remplie de coffres débordant de pièces d’or, de pierres précieuses et de bijoux.

    – C’est incroyable ! s’émerveille Mina.

    Le fabuleux trésor scintille comme une eau cristalline illuminée par les rayons du soleil. Les bras tendus, presque hypnotisé, Rascasse s’avance vers les coffres.

    – Ne touchez à rien, lui ordonne Mina.

    Elle ne souhaite surtout pas changer le passé. Et elle a lu trop d’histoires où les chercheurs de trésors finissent ensevelis au milieu de leur découverte pour prendre le moindre risque.

    – Je voulais juste récupérer un peu de monnaie pour acheter des vêtements neufs, objecte Rascasse.

    – Vous êtes un naufragé et il n’y a aucun marchand sur votre île, lui rappelle Mina.

    – Ah, c’est vrai, admet le vieil homme à la mémoire défaillante.

    – Restez ici et attendez-moi, lui dit-elle.

    Elle vient de repérer le sabre de Barbe-Noire planté sur un monticule de pièces. Elle s’avance et allume le GTS. Le bracelet émet des faisceaux rouges qui commencent à balayer la surface de la lame. Soudain, le processus s’interrompt et un écran holographique apparaît.

     

    Numérisation impossible. Dégager la totalité de la lame.

    Temps restant : 00 h 12 min 02 s.

     

    Mina saisit alors le sabre et l’extrait du tas de pièces où il était enfoncé. Les rayons terminent aussitôt le travail.

    
      [image: images]

    

    Numérisation réussie. Rendez-vous au point R : crique de l’Espérance… Mais où est Robin ? Qui porte le GTS ?

    Temps restant : 00 h 11 min 14 s.

     

    Mina s’empresse d’éteindre le GTS, s’attendant déjà à recevoir les réprimandes de Rose. C’est alors que le grondement qui avait précédé l’ouverture du passage secret se répète.

    – Moi, je n’ai touché à rien, lance Rascasse en désignant le sabre.

    Mina comprend son erreur et se dépêche de remettre l’arme en place… mais il est déjà trop tard !
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Le piège de Barbe-Noire
00 h 10
 
Mina a rejoint le passage secret. Il s’est refermé. Elle devient aussi pâle qu’un revenant et une frayeur incontrôlable s’empare d’elle.
– Nooon ! Nous sommes coincés ici ! Je ne pourrai jamais retourner chez moi !
– Vous verrez, on s’y fait, affirme Rascasse, un brin philosophe.
– I… il existe forcément un moyen de sortir de ce piège.
– Connaissant Barbe-Noire, cela m’étonnerait. Il aimait faire ce genre de farce.
Un grondement s’élève à nouveau et le rocher qui bloquait l’entrée s’écarte. Robin apparaît entre les toiles d’araignées.
– Il est parfois utile d’avoir un froussard avec soi, lance-t-il ironiquement à l’adresse du vieux pirate. Qui aurait tourné trois fois le crâne si j’étais entré avec vous ?
– Tu es génial ! s’exclame Mina.
Elle rejoint le garçon hors de la caverne secrète et se jette dans ses bras.
– Nous devons retrouver Mathis, rappelle Robin, aussi rouge que son bandeau.
– Le point R se trouve dans la crique. Nous avons encore une chance d’y arriver à temps.
Derrière eux, Rascasse actionne à nouveau le crâne et le passage secret se referme.
– Vous m’excuserez de ne pas vous accompagner, mais toutes ces aventures m’ont épuisé, déclare-t-il en bâillant.
– Merci pour votre aide, lui dit Mina. Reposez-vous et continuez à veiller sur ce trésor.
– Quel trésor ? demande l’homme en haussant les sourcils.
– Partons avant que je devienne aussi fou que lui, supplie Robin.
Mina salue une dernière fois Rascasse, elle rend le GTS à son ami et se précipite avec lui hors de la grotte. Ensemble, ils reprennent le chemin qui mène à la crique. Tout en courant, Robin consulte le GTS.
– Il nous reste moins de sept minutes, annonce-t-il.
– Si Mathis est prêt, on devrait y arriver.
Mina n’imagine pas que son camarade est en ce moment même attaché à l’un des deux arbres en croix. Ses poignets, noués dans son dos, sont reliés à une corde elle-même fixée au tronc. Anne Bonny a renvoyé ses pirates près de la chaloupe, sur la plage, afin de ne pas alerter les deux enfants. Quant à elle, elle les attend cachée derrière un rocher, non loin de Mathis, son épée à la main.
– Je n’aurais jamais dû parler, marmonne Mathis pour lui-même. Robin et Mina vont être capturés à cause de moi. Je dois absolument les sauver, même si j’y laisse la vie.
À cet instant, il entend des bruits de pas. Ses amis arrivent en courant. Ils seront là d’une minute à l’autre…
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Dernière chance
00 h 03
 
Mina et Robin sortent enfin de la forêt. Ils aperçoivent la crique devant eux et les pirates qui remettent leur chaloupe à la mer.
– Ils retournent à leur bateau, se réjouit Robin. La voie est libre.
Mina désigne les arbres en croix.
– Mathis est là ! s’écrie-t-elle. Nous allons réussir !
Robin et elle se précipitent vers leur ami. Mais celui-ci se met à crier :
– C’est un piège ! Fuyez !
Et il se tourne pour leur montrer ses liens. Mina et Robin s’arrêtent aussitôt. Une centaine de mètres les séparent encore de Mathis. C’est le moment que choisit Anne Bonny pour quitter sa cachette. Elle pensait que son prisonnier était suffisamment terrifié pour ne pas tenter cette manœuvre désespérée.
– Tu vas le regretter, lui promet-elle en brandissant son épée.
La femme pirate le rejoint en un éclair.
– Relâchez-le ! crie Mina.
– Ha ! Ha ! se réjouit Anne Bonny. On dirait que le sort de ce garçon ne te laisse pas indifférente…
Elle pose sa lame sur la gorge de Mathis.
[image: images]

– Si tu veux lui sauver la vie, indique-moi où se trouve le trésor de Barbe-Noire.
– D… d’accord, acquiesce Mina. Je vais tout vous d…
Mais Robin l’interrompt et se place devant elle avec une témérité inhabituelle. Puis il s’avance vers Anne Bonny en faisant signe à Mina de le suivre.
– Si vous souhaitez vous battre, lance-t-il à la chef des pirates, mesurez-vous à moi au lieu de vous en prendre à mon ami qui est ligoté, espèce de lâche !
L’insulte ne laisse pas Anne Bonny indifférente. Robin s’approche encore d’elle, tout en effleurant le GTS pour l’allumer. Il tend alors son bras, dirige le bracelet vers son adversaire et déclenche la numérisation.
– Voici mes armes ! dit-il.
Les rayons rouges atteignent la femme pirate au visage. Celle-ci agite aussitôt son épée pour contrer l’attaque.
– Qu’est-ce que c’est que cette diablerie ! rugit-elle.
 
Numérisation impossible ! Sujet en mouvement !
Temps restant : 00 h 00 min 09 s.
 
Anne Bonny continue de gesticuler dans tous les sens.
– L… le cercle ! prévient Mina derrière Robin.
La forme du filtre holographique commence à apparaître à quelques mètres des arbres en croix. Mathis tente de s’y précipiter… hélas, la corde qui le retient est trop courte !
– Ne m’attendez pas ! ordonne-t-il à ses amis. Sautez !
Le GTS s’est éteint et Robin ne peut plus distraire Anne Bonny, qui se retourne vers Mathis.
– Toi, en tout cas, tu n’iras nulle part ! vocifère-t-elle.
Elle le frappe de son épée, mais Mathis s’écarte à temps. La lame frôle son dos… et coupe la corde !
– Bien joué ! s’exclame Mina en se jetant dans le cercle avec Robin.
Les deux enfants disparaissent aussitôt. Stupéfaite, Anne Bonny se fige sur place. Mathis en profite pour s’enfuir et bondit à pieds joints dans le filtre holographique juste avant qu’il ne s’efface.
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Règlement de comptes
Mina et Robin sont les premiers à arriver dans le laboratoire. Mathis les rejoint l’instant d’après. S’il a retrouvé ses vêtements du présent, il a toujours les poignets attachés dans le dos.
– Je vois que vous avez rencontré quelques difficultés, note Rose.
– Tout ne s’est pas déroulé comme prévu, avoue Mina en libérant Mathis.
Robin pose la main sur l’épaule de son copain.
– Mon vieux, dit-il, j’ai bien cru qu’on allait y rester.
– Moi aussi, lui confie Mathis. Je suis vraiment désolé d’avoir révélé le lieu de notre rendez-vous à Anne Bonny.
– Ne t’inquiète pas, le rassure Mina. On aurait sûrement fait la même chose à ta place.
– Et tu nous as prévenus à notre arrivée, lui rappelle Robin. Ce qui m’a permis d’utiliser le GTS pour distraire cette furie.
– À ce propos, précise Rose, j’apprécierais que tu ne t’amuses pas à scanner n’importe quoi avec le GTS !
– J’ai évité qu’Anne Bonny n’embroche Mathis !
– Ce n’est pas une excuse. De plus, tu n’es pas autorisé à prêter le bracelet à quelqu’un.
– Qu’est-ce que ça peut faire ?
– Ce n’est pas un jouet ! Il aurait pu se dérégler et compromettre votre retour. Pour te punir, tu ne seras plus jamais responsable du GTS.
– C’est moi qui lui ai pris le bracelet, intervient Mina. Et si Robin était entré avec nous dans…
– Laisse tomber, la coupe son ami. Cette machine en a après moi.
– C’est faux. Je dois simplement veiller à ce que vous respectiez les règles.
Dépité, Robin secoue la tête, détache le GTS et le remet à sa place en ronchonnant. Une trappe s’ouvre alors au plafond et un présentoir holographique en descend, accroché au bout d’une pince télescopique. Un éclair éblouissant s’en échappe. Quand les enfants rouvrent les yeux, le présentoir est posé sur le sol devant eux… et l’épée de Barbe-Noire s’y trouve. La reproduction holographique est parfaitement fidèle à l’original.
Robin soulève ce nouveau trophée et se dirige vers la sortie du laboratoire sans saluer Rose.
– À bientôt, lancent Mathis et Mina, avant de suivre leur copain.
– À la prochaine fois, répond la machine.
Le trio retrouve le bureau désert du professeur Champollion. Mina s’y attarde un moment et regarde avec tristesse la photo où elle pose avec son grand-père.
– Nous parviendrons à le libérer, lui dit doucement Mathis.
Elle hausse les épaules et quitte la pièce avec son ami. Dans le couloir, Robin a déjà rejoint Hippolyte. Le vieux gardien s’émerveille devant ce nouvel objet rapporté par les enfants.
[image: images]

– C’est incroyable ! s’extasie-t-il. Ce sabre a été décrit dans des documents anciens, mais jamais personne n’a pu l’observer. Les visiteurs viendront nombreux pour l’admirer.
La joie du gardien remonte un peu le moral de Mina. Si elle ne parvient pas encore à ramener son grand-père des couloirs du temps, elle sauve au moins l’œuvre de sa vie. Hippolyte salue le trio et se dépêche d’aller mettre le présentoir en place.
Les enfants quittent le musée. Après les plages des Bahamas et ses terribles pirates, ils redécouvrent le paisible jardin municipal.
Mina prend ses deux amis par le bras avant de se tourner vers Mathis :
– Tu penses toujours qu’il est stupide d’organiser des rencontres mixtes parce que les filles ne savent pas se battre ?
– Ben… c’est-à-dire… bafouille le jeune garçon.
– Aurais-tu changé d’avis à propos des combats de judo au collège ? intervient Robin.
– Il n’y a que les imbéciles qui ne changent pas d’avis, bougonne Mathis.
– Tu attends donc avec impatience notre prochain cours de sport ? insiste Mina en esquissant un sourire.
– Oui… enfin, j’espère surtout qu’aucune fille de la classe ne sera aussi terrifiante qu’Anne Bonny, avoue Mathis.
– J’en connais une ou deux qui ne seraient pas loin d’avoir son caractère, le prévient son amie.
– Quoi ? panique Mathis. Lesquelles ?
– Mais non, je blague !
Mina et Robin éclatent de rire pendant que Mathis recommence à ronchonner. Le trio s’éloigne du musée, soulagé d’avoir réussi cette mission… et impatient de connaître la prochaine !




Les mots de Rose
Des milliards d’informations sont stockées dans mon cerveau électronique. En voici quelques-unes que j’ai sélectionnées pour t’éclairer sur cette aventure :
 
Anne Bonny
Cette femme pirate a réellement existé.
Elle est d’abord l’épouse d’un pirate, qu’elle quitte car il dénonçait ses confrères ! Habillée en homme, elle vole ensuite un bateau et commence à « travailler » pour son propre compte. Plus tard, elle rencontre une autre femme pirate, Mary Read, dont on dit qu’elle serait tombée amoureuse. Les deux amies finissent par se faire capturer. Mais, si Mary meurt en prison de la fièvre jaune, Anne est graciée par le gouverneur la veille de Noël… et disparaît mystérieusement. Certains pensent qu’elle est retournée à la piraterie sous un autre nom.
 
Anneau
Les pirates portent souvent un anneau à l’oreille, en or de préférence. Il est censé leur apporter une bonne vue. Mais il sert aussi à payer les frais d’enterrement du pirate (messe, cercueil et cimetière) si celui-ci meurt à terre. Sinon, son corps est jeté à la mer enroulé dans son hamac... après que ses compagnons ont certainement récupéré son anneau !
 
Barbe-Noire
Son vrai nom est Edward Teach et c’est un pirate anglais. Il possède une épaisse barbe noire et, pour rendre son apparence encore plus inquétante, il place des mèches à canon allumées dans ses cheveux lors des combats. Cette astuce impressionne ses adversaires, et il sait profiter de cet effet de surprise ! Quant à son trésor, il demeure un mystère…
 
Cambusier
Cet homme est chargé de distribuer les vivres aux marins. La réserve de nourriture, la cambuse, se situe sous le pont du navire, et il en est responsable.
 
Corsaire
Il exerce son activité selon les lois de la guerre, uniquement en temps de guerre et avec l’autorisation de son gouvernement. S’il est capturé, il a droit au statut de prisonnier de guerre – contrairement au pirate, qui est un véritable hors-la-loi.
 
Coutelas
Inséparable compagnon du pirate, il est utilisé comme une arme, mais aussi pour couper des cordages, tailler des morceaux de bois ou manger. Il se plie parfois, comme les petits couteaux de poche.
 
Flibustier
Cet homme s’engage auprès d’un pays et s’attaque aux bateaux ennemis de cette nation. Pour se payer, il prélève une partie de ce qu’il vole. Le reste du butin est versé au pays pour lequel il travaille.
 
Île de Highborne
Cette petite île est située dans les Bahamas, au large de la célèbre île de New Providence. Du temps de Barbe-Noire et d’Anne Bonny, cette dernière est un véritable refuge de pirates qui attaquent les navires espagnols faisant route vers l’Espagne, chargés d’or, d’argent et d’autres richesses récupérées en Amérique.
 
Marronner
Un marin est marronné s’il a commis une faute grave. Il est alors débarqué sur une île déserte. À moins d’aimer la vie solitaire, cette sanction n’a rien de très réjouissant.
 
Pavillon
Les pirates sont rusés : ils hissent le même pavillon que le navire qu’ils souhaitent approcher. Ainsi, le capitaine du bateau ne se méfie pas. Mais, au dernier moment, les pirates dévoilent leur propre drapeau, orné d’une tête de mort. S’il est noir, leurs adversaires peuvent se rendre, mais s’il est rouge, le combat sera sans merci.
 
Pirate
À l’origine, c’est souvent un homme qui ne trouve pas de travail et qui a des problèmes avec la justice. Pour éviter la prison, il s’engage comme pirate et parcourt les mers pour piller des navires de commerce. Ce bandit et ses complices travaillent pour leur propre compte.
Alors que les corsaires et les flibustiers ont disparu, les pirates existent toujours de nos jours – même s’ils ont beaucoup changé !





Explore les couloirs du temps avec Mina, Mathis et Robin sur
www.operation-trio.fr
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